
Identification des quartiers verts d’importance pour la biodiversité

Modèle d’habitat du rougequeue à front blanc en milieux urbanisés à l’intention des gestionnaires

Le rougequeue à front blanc est une espèce indicatrice des quartiers verts à haute valeur en biodiversité (photo : R. Martin).

La densification du tissu urbain, largement soutenue politiquement, menace les quartiers verts ri-
chement boisés de vieux arbres. La disparition de jardins spacieux et richement arborés menace 
une biodiversité qui leur est propre. Dans les localités où il se reproduit, le rougequeue à front 
blanc représente parfaitement cette cohorte inféodée aux quartiers verts. Sa présence atteste 
une mosaïque d’éléments qui lui sont nécessaires pour mener à bien sa nichée : de grands arbres 
indigènes , une densité de bâtiments raisonnable , des structures productrices d’invertébrés dont 
il se nourrit , des terrains de chasse et des cavités pour nicher. La Station ornithologique suisse 
utilise le rougequeue à front blanc pour identifier les quartiers méritant un statut de conserva-
tion, afin que les communes puissent mener une politique de densification à laquelle elles sont 
astreintes, tout en conservant leur biodiversité.

Un modèle a été réalisé sur la base de données de rougequeues à front blanc nicheurs en ville 
de La Chaux-de-Fonds. Il a permis de déterminer l’importance de différentes variables environne-
mentales et d’identifier les quartiers prioritaires. La Station ornithologique met cet outil de ges-
tion à disposition. Ce document explique la démarche et l’interprétation à apporter aux résultats.



2

Un modèle de distribution du rougequeue à front 
blanc a été développé afin de déterminer les es-
paces verts d’importance pour la biodiversité en 
milieu bâti. La Station ornithologique met à la dis-
position de communes ou de gestionnaires les ré-
sultats pour quelques localités de Suisse romande, 
afin de les aider à identifier et définir les zones 
prioritaires. Ces mesures profiteront au rouge-
queue à front blanc, une espèce d’oiseau priori-
taire pour des mesures de conservation ciblées, 
ainsi qu’à la faune et à la flore liées aux quartiers 
bénéficiant d’une importante densité en grands 
arbres.

Le modèle provient d’un projet de conservation 
du rougequeue à front blanc à La Chaux-de-
Fonds (1000 m d’alt.). Cet oiseau y niche dans 
les quartiers bien boisés et riches en structures 
naturelles et est à ce titre un excellent indicateur 
des espaces verts à haute valeur en biodiversité. 
Le modèle se base sur des données de recense-
ments de rougequeues à front blanc en période 
de reproduction mises en relation avec diverses 
variables environnementales et climatiques expli-
quant au mieux ses préférences écologiques. Il 
identifie deux types de zones prioritaires :

•	 Zones de conservation : les quartiers actuelle-
ment favorables au rougequeue à front blanc

•	 Zones à fort potentiel de promotion : les quar-
tiers qui seraient favorables à l’espèce si la den-
sité en arbres était optimisée.

Les zones de conservation constituent le cœur du 
réseau des espaces verts de la localité analysée. 
C’est dans ces secteurs que des mesures de gestion 
durable des espaces verts sont à mettre en place 
en priorité. Les zones à fort potentiel de promo-
tion permettent de relier ou d’étendre les zones 
de conservation trop petites (moins de 10 ha). Ces 
secteurs deviennent fonctionnels si la densité en 
arbres peut être augmentée, tout en adaptant la 
gestion des espaces verts.

En identifiant les zones prioritaires pour la biodi-
versité, on se donne les moyens de conserver leurs 
habitats et leurs caractères paysagers, s’ils béné-
ficient d’une gestion durable et si la densification 
du bâti y est limitée. Le modèle propose un péri-
mètre pour chacune des zones prioritaires. Celui-ci 
doit toutefois être reconsidéré de manière critique 
en tenant compte des réalités du terrain, de diffé-
rentes contraintes et d’éventuels conflits d’intérêts.

Orthophoto (source : Swisstopo).
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Les zones de promotion 
constituent un potentiel de 
création de couloirs ou de 
renforcement des zones de 
conservation. Elles repré-
sentent une opportunité pour 
relier et agrandir des zones de 
conservation trop petites.

Les zones de conservation 
constituent le cœur du réseau 
espaces verts où on veillera à 
maintenir les structures natu-
relles déjà existantes dans leur 
disposition en mosaïques. 
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Mesures recommandées pour maintenir  
la qualité des zones de conservation

•	 Le frein à la densification du bâti (une densité 
de surface imperméable ne dépassant pas les 
40 %) ;

•	 Le maintien d’arbres de haute futaie et leur re-
nouvellement avec des essences locales à des 
emplacements qui ne nécessiteront pas d’éla-
gages trop rigoureux sitôt la taille mature at-
teinte (densité optimale de canopée à 34 %) ;

•	 L’entretien et l’aménagement de structures na-
turelles riches en insectes ;

•	 La gestion différenciée des espaces verts ;
•	 L’ajout de nichoirs si les cavités manquent ;
•	 La communication et sensibilisation des pro-

priétaires à la valeur en biodiversité de leur 
quartier.

Dans les zones identifiées comme potentiellement 
favorables, les mesures suivantes sont recomman-
dées :

•	 La plantation d’arbres à des emplacements qui 
ne nécessiteront pas d’élagages trop rigoureux 
sitôt la taille mature atteinte ; une densité opti-
male de 34 % de canopée devrait être atteinte 
à terme ;

•	 L’adoption des mesures recommandées pour les 
zones prioritaires de conservation (voir encadré).

Vous vous intéressez au modèle et votre localité 
n’a pas encore été traitée ? La Station ornitholo-
gique suisse met à disposition les scripts en pro-
gramme R permettant de réaliser les analyses, ainsi 
qu’un tutoriel informant sur la procédure à suivre.
Liens vers le tutoriel:
https://doi.org/10.5281/zenodo.5817737

Pour toute question en relation avec la mise en 
œuvre de mesures se basant sur les résultats du 
modèle, contactez votre partenaire local ou la Sta-
tion ornithologique suisse.
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Le rougequeue à front blanc niche dans des anfractuosités 
de murs, sous des tuiles ou dans des trous d’arbres. Le 
manque de cavités peut être compensé par la pose de 
nichoirs (photo : R. Gross).

Les zones urbanisées à faible densité d’habitations avec 
une couverture de grands arbres hébergent une riche 
biodiversité. Le rougequeue à front blanc y a dans ces 
quartiers ses plus grandes densités  (photo: F. Bovay).

Une multitude d’invertébrés se reproduisent dans les 
prairies fleuries. Une fauche différenciée ménage des 
refuges herbacés, tout en entretenant des terrains de 
chasse de végétation rase où le rougequeue à front blanc 
capture ses proies (photo : V. Uldry).

https://doi.org/10.5281/zenodo.5817737
https://doi.org/10.1016/j.landurbplan.2018.09.011
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Le Rougequeue à front blanc est une des 50 
espèces prioritaires pour une conservation 
ciblée, en faveur desquelles la Station or-
nithologique suisse et l’Association pour la 
protection des oiseaux ASPO/BirdLife Suisse 
s’engagent grâce au programme de conser-
vation des oiseaux en Suisse soutenu par 
l’Office fédéral de l’environnement.
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Le rougequeue à front blanc est un grand migrateur qui revient à nos latitudes dès avril. Son chant est mêlé de nombreuses imitations d’oiseaux qu’il apprend 
dans les régions où il niche, mais aussi dans ses quartiers d’hiver en Afrique de l’Ouest. En Suisse, il fréquente une grande diversité d’habitats. Dans chacun 
de ces habitats, il montre des exigences précises, comprenant toujours de grands arbres. Environ un quart de la population suisse se reproduit en milieux 
urbanisés (photo : M. Burkhardt).


